
L’ANNÉE 1940 
 

Pétain collabore 

Lorsque les Allemands envahissent la France, le gouvernement appelle le 
maréchal Pétain à la rescousse. 

Ce héros de la Première Guerre mondiale, vainqueur de la bataille de Verdun, est 
nommé chef du pays le 16 juin. Convaincu que la guerre est perdue, il appelle 
l’armée à cesser le combat dès le 17 juin. 

Pétain signe l’armistice avec l’Allemagne 5 jours plus tard, à Rethondes, dans la forêt de 
Compiègne (dans l’Oise) près de Paris. 

La France est alors divisée en 2 : la zone nord est occupée par les Allemands, la zone sud est libre. 

Le 10 juillet, le maréchal Pétain obtient les 
pleins pouvoirs (= il peut signer des 
accords au nom de la France) et crée un 
nouveau gouvernement, très autoritaire, à 
Vichy (dans l’Allier). Le 24 octobre, il 
rencontre Hitler à Montoire (dans le Loir-
et-Cher).  

C’est le début de la collaboration (= aide 
apportée par certains Français aux 
Allemands). Des Français dénoncent leurs 
voisins résistants ou juifs, d’autres 
travaillent volontairement pour les 
Allemands. 

 

 

 

 

 

 

Le maréchal Pétain rencontre Hitler 



De Gaulle résiste 

En désaccord avec Pétain, le général de Gaulle quitte la France et se réfugie à Londres pour 
continuer la lutte contre les Allemands aux côtés des Britanniques. 

Au message de Pétain demandant à l’armée française de se rendre, il répond dès le lendemain en 
prononçant un discours à la BBC, une radio britannique que l’on peut écouter en France.  

C’est l’appel du 18 juin. Le général de Gaulle affirme que « la France a perdu une bataille mais pas 
la guerre. Rien n’est perdu car c’est une guerre mondiale. ». Il demande aux soldats français et à 
tous ceux qui le souhaitent de venir le retrouver à Londres.  

Avant la fin de l’été, près de 3 000 hommes l’ont rejoint. Ils forment ensemble les Forces Françaises 
Libres (FFL). De Gaulle est reconnu par les Britanniques comme le chef des Français libres. Il est 
condamné à mort par le gouvernement de Pétain. 

 

 

La bataille d’Angleterre 

Après la signature de l’armistice par Pétain, le Royaume-Uni est le seul pays dont l’armée résiste 
encore à Hitler. Dès juillet, le chef nazi l’attaque. 

Avant de tenter un débarquement sur les côtes anglaises, il envoie son aviation attaquer les 
bateaux ennemis dans la Manche. Hitler fait ensuite bombarder des cibles militaires sur le territoire 
anglais.  

Mais, le 24 août, un pilote allemand se trompe de cible et bombarde Londres et ses habitants. 

Le lendemain, Winston Churchill, le Premier ministre britannique, envoie 81 avions attaquer la 
capitale allemande.  
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Hitler est furieux. Il a toujours affirmé que Berlin ne serait jamais bombardée ! Il réplique et 
ordonne le Blitz (= bombardements intensifs).  

Les Britanniques subissent 8 mois de bombardements ininterrompus. Londres est attaquée 57 
nuits de suite et reçoit plus d’un million de bombes ! 40 000 civils sont tués et 1 million de 
logements, détruits.  

Mais l’armée de l’air britannique, la Royal Air Force, abat 2 000 avions allemands et inflige à 
l’armée d’Hitler sa première défaite. 

 

  

 


